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Rapport d’évaluation 

L'Unité de recherche : 

Nom de l'unité :  Centre d’Etude et de Recherche en Economie, Gestion, Modelisation et Informatique 
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Nom du directeur : Fred CELIMENE 
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Rapport d’évaluation 
 

1  Présentation succinte de l'unité 

— 46 membres dont 27 enseignants-chercheurs et 12 doctorants, pas de techniciens ou administratifs; 

— 15 HDR,  

— 4 thèses soutenues, 10 thèses en cours, 2 thésards financés (ATER) ; 

— 1 membre bénéficiant d’une PEDR ; 

— 5 publiants en économie mais la proportion de publiants est plus importante dans les arrivants des équipes 
de mathématiques . 

2  Déroulement de l'évaluation 

La visite s’est déroulée en plusieurs temps:  

1°/ présentation générale du bilan et du projet par un membre de l’équipe,  

2°/ entretien avec le directeur,  

3°/ entretiens individuels successifs avec les économistes, mathématiciens, informaticiens, géographes et 
gestionnaires partie prenante du projet,  

4°/ audition des doctorants. 

3  Analyse globale de l’unité, de son évolution et de son 
positionnement local, régional et européen 

Il s’agit d’un équipe qui comprenait dans le quadriennal précédent 14 enseignants-chercheurs et 10 
doctorants.  8 des enseignants-chercheurs relèvent de la section 05 (sciences économiques), 5 de la section 
06 (sciences de gestion) et un seul de la section 27 (informatique).  Le nombre total de publications des 
permanents (à ce chiffre il faudrait ajouter une quinzaine de publications d’autres membres de l’équipe 
dont un collègue à la retraite) est de 25, ce qui représente près de 2 publications par permanent, ce qui est 
un chiffre très satisfaisant.  Toutefois, le nombre de publiants se limite à 6  (sur 14), avec 9 publications, 
d’ailleurs de très haut niveau, pour le seul informaticien de l’équipe.  Les publications du quadriennal passé 
ont donc été très concentrées sur un nombre réduit de publiants, ce qui est un élément de fragilité. A cela 
il convient d’ajouter qu’il semble y avoir eu peu, sinon pas du tout, d’interactions entre économistes-
gestionnaires d’un côté, informaticien de l’autre.  

Son insertion dans l’environnement régional, à la fois au sens étroit et au sens large du terme, est le point 
fort de l’équipe. Le CEREGMIA a assuré l’encadrement du master de sciences économiques en Martinique et 
est l’opérateur de l’IFGCar à Haïti, dont le directeur, en détachement, est l’un des membres. Cet aspect va  



       

 

être renforcé dans le prochain quadriennal avec les projets de délocalisation du master en Guadeloupe, en 
Guyane et même au Vénézuela.  A noter également la relation avec la Solvey Business School et les contacts 
et collaborations (via par exemple la participation à des numéros de la revue Teoros) avec l’UQAM à 
Montréal.  L’activité d’encadrement doctoral est de bon niveau  compte tenu de la taille de l’équipe  avec 
une thèse soutenue en moyenne par an et un jeune MCF prometteur formé et recruté dans une université de 
métropole. A noter cependant que la charge d’encadrement des thèses repose essentiellement sur le 
directeur qui encadre 7 des 10 doctorants, ce qui est lié à un manque d‘économistes actifs en recherche.  Un 
point positif est l’existence de séminaires réguliers où les doctorants présentent leurs travaux et le 
financement de leur participation à des colloques en Europe ou en Amérique du Nord. Son excellente 
insertion dans l’environnement se traduit par d’importantes ressources propres de l’équipe (290 000 euros 
par an en moyenne) qui s’ajoutent à subvention publique de 10 000 euros, le brevet déposé, les différents 
contrats ANR obtenus (quoiqu’essentiellement liés à la présence du seul informaticien dans l’équipe), les 
subventions obtenues des collectivités territoriales.  

Enfin, il faut souligner la très grande attractivité de l’équipe à l’intérieur de l’UAG qui se traduit par le 
doublement prévu de ses membres et la venue de nombreux collègues d’autres disciplines. 

4  Analyse équipe par équipe et par projet 
Le découpage par axes retenu lors du quadriennal précédent est peu satisfaisant car trop fin compte tenu de 
la dimension de l’équipe et quelque peu inégal (un axe sans publication recensée). 

Le projet pour le prochain quadriennal traduit un double « big-bang » du CEREGMIA. Un big-bang thématique 
avec un accroissement de 120% de ses membres dont un nombre important de mathématiciens et 
d’informaticiens issus des laboratoires AOC et GRIMAAG, un big-bang géographique avec un développement 
en Guadeloupe, Guyane et Haïti alors que le CEREGMIA est basé depuis le départ en Martinique.  Le projet 
présenté est un projet pluridisciplinaire fort intéressant qui devrait permettre d’associer sur 5 axes des 
économistes/gestionnaires avec des mathématiciens et informaticiens mais aussi avec des géographes. La 
pluridisciplinarité réelle du projet reste évidemment à démontrer au cours du prochain quadriennal pour 
qu’il ne s’agisse pas d’une simple juxtaposition de thématiques et de chercheurs. Dans un sens positif, il 
existe d’ores et déjà un premier document de travail relevant de la coopération scientifique entre 
économistes et mathématiciens/informaticiens et un cycle de séminaires communs de réflexion a été initié. 
Le comité d’experts a pu constater une véritable envie de travailler ensemble. 

Il faut noter pour finir que le départ pour le CEREGMIA des mathématiciens et informaticiens qui 
appartenaient à  l’AOC et au GRIMAAG posera sans doute le problème de la restructuration de ces deux 
unités.  

5  Analyse de la vie de l'unité 

— En termes de management : 

Le dynamisme de l’équipe repose en grande partie sur le charisme de son directeur et son insertion 
personnelle remarquable dans l’environnement. La gouvernance de l’unité est tout à fait satisfaisante avec 
un véritable conseil de laboratoire et une participation collective aux décisions stratégiques.  

— En termes de ressources humaines : 

Pour le prochain contrat quadriennal la faiblesse à pallier si l’équipe veut rendre effective la 
pluridisciplinarité souhaitée avec ses nouveaux membres mathématiciens, informaticiens et géographes, est  



       

 

le petit nombre relatif d’économistes véritablement actifs en recherche et l’importance de leur «taux de 
rotation ». Par ailleurs une  faiblesse de l’équipe, dont l’UAG est responsable,  est l’absence de personnel 
administratif permanent, ce qui a obligé au recrutement d’une contractuelle payée sur ressources propres et 
contraint le directeur à assurer lui-même une partie du travail de secrétariat. Cette faiblesse risque d’être 
encore plus patente avec l’extension géographique du CEREGMIA en Guadeloupe, Guyane, Haïti voire 
Vénézuela. 

6  Conclusions 

— Points forts : 

Unité parfaitement insérée dans son environnement au sens large et dont le projet démontre la grande 
attractivité, un projet pluridisciplinaire extrêmement ambitieux et potentiellement prometteur. 

— Points à améliorer :  

Une fragilité découlant d’un nombre trop faible d’économistes/gestionnaires publiants et actifs en 
recherche, ce qui pourrait compromettre le développement des projets de recherche avec les 
mathématiciens/ informaticiens et géographes nouveaux venus dans l’équipe. 

— Recommandations : 

Il semble indispensable d’envisager un rapprochement institutionnel avec les économistes/gestionnaires 
actuellement regroupés en Guadeloupe dans le LEAD. Cela permettrait de pallier la principale faiblesse 
relevée précédemment. La spécialisation géographique du CEREGMIA en Martinique et du LEAD en 
Guadeloupe devient caduque avec le projet d’extension présenté par le CEREGMIA.  

L’évaluation globale découle du critère de qualité scientifique, en raison du nombre trop réduit de publiants 
au cours du dernier contrat. Le projet présenté est a priori très intéressant. Sa réalisation effective devra 
être appréciée à l’issue du prochain contrat. 
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